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Un centre sociocratique 

en France 
 
Le 27 mars 2009 à Lyon un petit groupe 

de diplômés de la première cohorte 
lõ£cole Internationale des Chefs (EIDC) 

en Europe sõengagent ¨ constituer ce qui 
deviendra le Centre français de sociocratie 
(CFS) 

 
Le démarrage et le développement du 

CFS se fait sous la supervision de Gilles 
Charest, président de Sociogest et 

conseillé agréé en mode de gouvernance 
sociocratique. 
 

La mission du CFS est dõorchestrer,  en 
lien avec le Centre mondial, les activités 

de recherche, de communication, de 
formation, dõimplantation et dõentretien 

du mode de gouvernance sociocratique. 
 
Lors de cette réunion historique, fut 

également lancé, dans le prolongement du 
programme de formation de lõEICD, le 

Cercle de pratique de Lyon dont le but est 
de maintenir le lien entre les praticiens de 

la méthode sociocratique.  
 
Des cercles dõapprentissage continu ¨ 

lõintention des dipl¹m®s de lõEIDC, sous 
la supervision des professeurs de lõ®cole, 

vont bientôt voir le jour en francophonie.  
 

 
 
  

 

Dans lõordre : Françoise Keller, Gilles Charest, Pierre 

Tavernier, Ghislaine Cimon, Pascal Corniquet, Geneviève 
Bouchez Wilson, Emmanuel Beck 

UN RÉSEAU DE CERCLES DE PRATIQUES  
Depuis 2004 en francophonie plus de 350 personnes ont suivi la 

formation ini tiale du programme DIRIGER, selon le mode 

sociocratique de gouvernance. De ce nombre, 60 personnes se 

sont engag®es jusquõ¨ pr®sent dans le programme intensif de 

lõEIDC.    

 

Bientôt au Canada, en France, en Belgique et en Suisse, des 

dipl¹m®s de lõEIDC, en lien avec le centre sociocratique de leur 

région, offriront leurs services pour diriger des cercles de 

pratiques. 

 

Ces cercles de pratique sõadressent ¨ ceux et celles qui ayant ®t® 

sensibilisés au mode de gouvernance sociocratique voudraient 

développer leurs habilités à travailler et vivre ensemble. 

 

Pour vous joindre au cercle de pratique de votre région, 

inscrivez vous sur le site de lõEIDC : www.ecoledeschefs.ca . 

Nous vous référerons à un facilitateur agréé qui vous 

accompagnera dans lõapprofondissement de la Sociocratie. 

http://www.ecoledeschefs.ca/
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Le cercle continu 

dôapprentissage 

Lõ£COLE INTERNATIONALE     

DES CHEFS 

 

La cohorte de Montréal  
 
Lancée en février 2009, elle se terminera en 
février 2010. 

 
 

 
 
 

La cohorte de Genève  
 
Lancée en novembre 2008, elle se terminera en 

novembre 2009. 
 

ê LôÉCOLE DE LA RÉALITÉ.   
 

Lôart de diriger des systèmes dynamiques ne peut sôapprendre de la m°me mani¯re que les sciences 

physiques.  Ici lôobjet de notre étude change, évolue au fur et à mesure que nous entrons en interaction avec 

lui .  De plus, cette évolution du sujet va influencer notre propre compréhension de ce qui se passe.  Nous 

sommes dans un environnement dynamique. 

 

Le dispositif p®dagogique de notre ®cole a ceci de particulier quôil veut reproduire le contexte 

organisationnel.  Il immerge donc lô®tudiant au sein dôune organisation vivante o½ il est ¨ la fois lôobjet et le 

sujet de lôexp®rience.   Il fera donc parti dôune structure hi®rarchique classique quôil devra apprendre ¨ 

respecter et à utiliser pour atteindre ses objectifs.  Lô®tudiant ¨ lôEIDC est membre dôun groupe 

dôapprentissage dirig® par un chef de groupe travaillant sous la supervision dôun directeur p®dagogique qui 

lui-m°me rel¯ve du directeur g®n®ral de lô®cole 

 

ê lô£cole des Chefs, lô®tudiant est à la fois élève et professeur.  Il fait parti dôun cercle de supervision qui lui 

apprend à soumettre ses décisions professionnelles à une instance supérieure fonctionnant selon les principes 

sociocratiques.  Il peut participer de plusieurs autres manières à la formation de ses collègues.  Ces activités 

sont structurantes pour lôapprentissage dôune vie organisationnelle respectueuse de la Vie. 

 

En sôinscrivant ¨ lôEIDC, le participant est automatiquement membre du bureau conseil de sa cohorte.  Il 

intervient alors aupr¯s de lôorganisation h¹te de lô®cole qui sert aussi de laboratoire aux ®tudiants.  

Lôintervention en milieu organisationnel facilite lôancrage des connaissances.  Elle permet la ma´trise par 

lôexp®rience v®cue des processus de développement qui animent la vie dôune organisation et conditionnent le 

comportement humain. 
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BILAN ET RELANCE DU CERCLE 

DõAPPRENTISSAGE CONTINU.  

Dominique Roy, Ricardo Casaca, Christine Larose, Ghislaine Cimon, Pierre 
Barbès, Gilles Charest 

Pour faire suite ¨ la premi¯re cohorte de lôEIDC qui sôest termin® au Canada en 2008, un petit groupe dô®tudiants 

ont voulu poursuivre leur apprentissage de la sociocratie et sôentraider dans lôapplication de ce mode de 

gouvernance ¨ leur propre vie et ¨ celle de leur organisation.  Pierre Barb¯s formateur  ¨ lôEIDC animait ce 

groupe. 

 

Le 19 juin 2009 était un jour de Bilan.  Cette première expérience de cercle dôapprentissage continu va permettre 

dôajuster la formule pour accueillir les participants de la prochaine cohorte canadienne qui terminent en f®vrier 

2010.  Lôexportation ailleurs dans le monde de cette nouvelle formule suivra.  Tous les participants inscrits à 

cette premi¯re aventure sont reconnaissants du soutien quôils ont re­u du cercle et t®moignent de transformations 

significatives dans leur vie personnelle et professionnelle.  

 

La formule du Cercle dôapprentissage continu, v®ritable communaut® de pratique, passe donc le test de ce 

premier laboratoire. Pour r®ussir sa vie et r®ussir dans la vie, le soutien dôune communaut® organis®e selon les 

principes sociocratique offre un avantage évident parce que sa structure de communication et de prise de décision 

encourage ses membres à maintenir un lien vivant avec la vie.  Elle répond donc à ce questionnement de 

Marshall Rosenberg : « Je rêve de structures qui, au lieu de nous désapprendre le lien avec nous même, nous 

enseigneraient à le restaurer.  Un monde o½ ce serait naturel dô°tre reli® ¨ la Vie. » 

 
 

Lõ£COLE INTERNATIONAL E DES 

CHEFS AU X ETATS-UNIS  
Le 1

e
 et le 2 octobre 2009 ®tait le coup dôenvoie pour lôimplantation de lôEIDC au 

USA.  Le premier module de la session dôintroduction a ®t® tenu ¨ Washington 

grâce au travail de John Buck, président de Governance Alive et responsable du 

centre sociocratique américain. 

 

Nos amis des USA ont donc été initiés au mode de gouvernance sociocratique 

appliqué à la gestion de soi en jouant avec des schtroumpfs.  Cette façon 

dôappr®hender les principes sociocratiques est tr¯s puissante puisquôelle fait le lien 

entre la structure de notre personnalit® et celle dôune organisation.   Il est plus 

facile de comprendre le rôle du chef en milieu organisationnel quand on comprend  

par lôexp®rience quôil nous faut devenir ma´tre de soi avant dô°tre le chef des 

autres. 

 

Cette formation au USA aura permis de tisser des liens très prometteurs 

pour lô®dification du centre sociocratique aux États Unis.  Les autres centres 

dans le monde vont bénéficier de ces liens.  Nous avons profité de 

lôoccasion pour visiter un village ®cologique dans la r®gion de Washington 

organisé selon le mode de gouvernance sociocratique.   

(Sur la photo, John Buck et ¨ lôarri¯re plan un village écologique dans la région de Washington.) 

 

 

 



 

 

Le premier cercle 

général du GRAAP 

QUAND JEUNESSE RIME 

AVEC SAGESSE  
 
Ce nõest pas par hasard que cõest dans un local pour jeunes 

¨ Lausanne quõa eu lieu le 20 mars 2009 le premier cercle 

général du GRAAP.  Lõorganisation se lance avec la 

fougue de la jeunesse dans lõimplantation dõun mode de 

gouvernance plus en lien avec sa philosophie de travail 

aupr¯s des personnes souffrant dõun handicap psychique. 

 

Cette aventure est planifiée avec sagesse et la direction a 

mis plus dõun an ¨ pr®parer le lancement de la nouvelle 

structure de communication et de prise de décision.  Il 

fallait dõabord consolider la structure  pour une d®l®gation 

responsable des tâches et des fonctions en lien avec le 

système qualité.  

 

ë lõordre du jour de ce premier cercle :  

¶ Une r®flexion pr®paratoire ¨ lõ®laboration de la 

politique de formation du GRAAP dans le contexte de 

lõimplantation du mode de gouvernance 

sociocratique ;  

¶ Lõadoption de la structure opérationnelle et de la 

structure décisionnelles des cercles ;  

¶ Choix des cercles pilotes  

¶ Lõ®lection des officiers du cercle général : lõanimateur 

(Maurizio Zasso), le secrétaire (Fabrice  Le Flem) ; 

¶ Le mandat du comité de pilotage (COPIL) 

 
Le cercle général a mandaté le comité de direction pour 

piloter la démarche.  Barbara Zbinden, directrice de la 

CORAASP ainsi que Madeleine Pont, la directrice 

générale, sont responsables de la préparation des réunions 

du comité de pilotage.  Le cercle général a voulu sõassurer 

par ce geste que le comité de direction consacrerait du 

temps de qualit® ¨ ce projet jug® strat®gique pour lõavenir 

du GRAAP.  
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Résoudre nos conflits de 

façon sociocratique 

Résoudre mes conflits avec la collaboration de 

mon clan 
 
Le mode sociocratique de gouvernance considère que les  
conflits qui pourrissent la vie en commun nõappartiennent pas 
quõaux personnes directement impliqu®es.  Ils sõalimentent ¨ 
des problématiques collectives et ne peuvent jamais être 
résolues correctement sans le concours du collectif. 
 
Le protocole que privilégie la méthode sociocratique pour 
régler un conflit ressemble beaucoup à la méthode africaine 
autour de lõarbre ¨ palabre.  Le collectif concern® par le conflit  
nomme un médiateur. Les personnes en conflit sont intégrées à 
un groupe qui va devenir pour la circonstance leurs clans.   
Chaque  clan va élire un chef de clan et un représentant. Les 
personnes directement impliquées dans le conflit ne se 
rencontreront jamais.  La résolution surviendra par 

lõinterm®diaire des deux clans. 
 
Le représentant de chaque clan va dõabord rencontrer au nom 
de son clan lõautre repr®sentant et le m®diateur pour ®tablir les 
conditions des parties pour sõengager dans la r®solution du 
conflit  et par la suite partager le point de vue de son clan sur 

la situation.  
 
Suite ¨ lõexpression des deux repr®sentants, chaque clan va 
élaborer une proposition de règlement que le chef de clan 
accompagné du représentant va présenter dans le cercle 
de médiation composé du médiateur, des chefs de clans 
et des représentants. 
 
La décision de règlement va se prendre sur la base du 
consentement mutuel des parties dans le cercle de médiation 
siégeant sur la place publique. Elle sera sans appel.  
 

Avantages de la méthode 

¶ Elle se veut une occasion dõapprentissage pour tous les 
membres de la collectivité impliquée. 

¶ Elle ne cherche pas à punir un coupable, mais à réaffirmer 
les règles de la vie en commun ; 

¶ Elle permet que les belligérants reconnaissent leurs erreurs 

au sein de leur clan, sans pour autant perdre la face sur la 
place publique ; 

¶ Elle évite les coûts faramineux de nos procédures judicaires 
classiques ; 

¶ Elle revêt un caractère ludique qui rend le procédé très 
joyeux ; 

 

Préparation du médiateur et de ses assistants. 

Les deux clans se 
concertent 

Séance de médiation en 
présence des deux clans 
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Éléments 

déclencheurs 

ê lôautomne 2005, un groupe de 

citoyens de Très-Saint-Rédempteur 

prennent conscience que les grands fournisseurs 

dôInternet ne peuvent pas desservir leur coin de 

pays ¨ des co¾ts raisonnables.  Côest en avril 

2006 quôils d®cident de fonder la Coop Csur 

pour répondre eux-mêmes à leurs besoins.  Une 

corvée organisée en juillet de la même année 

pour r®nover le Parvis de lô£glise va permettre 

aux néo-ruraux et aux habitants de souche de TSR de fraterniser et de 

se solidariser.  Lô®ventualit® de la vente de lô£glise va pr®cipiter les 

choses et donner à la Coop Csur une mission plus large que de se 

doter dôInternet haute vitesse : assurer le développement durable de 

leur village.  Voici une brève description du projet en marche. 

 

LE BESOIN FÉDÉRATEUR  

Un groupe de sept citoyens bénévoles dans un petit village 

dispersé à flanc de montagne, fatigués d'être délaissés par les 

entreprises privées, décide en 2006 de se prendre en main et crée 

une coopérative de développement local durable, la coopérative de 

solidarité du Suroît (leur région au sud ouest du Québec), ou la coop 

CSUR (prononcez C'est sûr!).  

Ils empruntent 300 000 dollars, se dotent d'une centrale de serveur 

internet en "open source", construisent 7 tours de télécommunications 

et branchent 350 résidences à l'Internet haute vitesse au même prix 

qu'en zones urbaines.  

Trois ans plus tard, en 2009, la coop CSUR est choisie comme modèle 

par le gouvernement du Québec. Entre temps les deux paliers de 

gouvernement qui annoncent 200  millions de dollars en subventions 

pour réduire l'écart entre zones rurales et urbaines.  

Forte de la reconnaissance du gouvernement du Québec, la Coop Csur 

se voit invitée par son préfet à brancher toute la région, soit 23 

municipalités. Ce à quoi, elle s'attelle en ce moment.   

 

 
TRÈS SAINT RÉDEM PTEUR 

La sociocratie un mode de 

gouvernance citoyen 
Benoît Guichard, président de la coop CSUR. 

 



 

 7 

LA VISION  

Mais la haute vitesse, condition essentielle au développement économique des régions,   n'est que le 

premier volet d'une série de  développements durables que la 

Coop se propose de piloter: que ce soit résidentiel (avec la 

construction d'un écoquartier multi génération), 

récréotouristique (avec la création d'un carrefour de sentiers 

équestres au centre du village), culturel (avec le rachat de 

l'église et sa transformation en salle de spectacle et 

conférences), communautaire (avec la transformation du 

presbytère en centre communautaire, bibliothèque et café 

internet) ou technologique (laboratoire de solutions 

écoénergétiques communautaires en transformant la 

biomasse des fermes voisines). De cette façon, le village qui 

pourrait devenir facilement un village dortoir a moins 

d'une heure de Montréal se retrouverait revitalisé et 

pourrait offrir de nouveaux services de proximité de 

qualité, tel que bistro-traiteur, épicerie du terroir, centre 

de distribution de paniers bio, garderie, aide aux 

devoirs, centre de covoiturage...etc.  

Évidemment, tous ces nouveaux développements ne 

sont possibles qu'avec une sensibilisation, une 

consultation et enfin une communication citoyenne qui 

dépend beaucoup de l'accès à l'internet et à un portail 

web communautaire. C'est pourquoi la Coop CSUR 

autour de laquelle gravite maintenant une cinquantaine 

de bénévoles et qui a créé avec la municipalité un 

comité de pilotage qui consulte un "focus group" de 

représentants citoyens, veut se doter d'un système de gestion d'entreprise innovant afin que chacun de 

ses membres participent à la prise de décision tout en gardant un organigramme opérationnel simple et 

efficace qui regroupe tous les volets sous l'égide d'un seul conseil d'administration.  

UN MODÈLE DE GOUVERNANCE CITOYENNE  

La Sociocratie paraît être le modèle idéal d'un tel mode de gouvernance citoyenne. C'est à ce titre que 

la Coop CSUR a déposé fin mars un projet de laboratoire  rural au Ministère des Affaires Municipales, 

des Régions et de l'Organisation du Territoire (MAMROT).  

Grâce à sa visibilité médiatique, (La coopérative Csur et la municipalité de Très-Saint-Rédempteur 

seront les hôtes du prochain congrès de Solidarité Rurale, organisme provincial prestigieux à l'origine 

de la nouvelle politique Québécoise sur la ruralité  que l'OCDE étudie en ce moment à titre 

d'inspiration), ses partenaires universitaires (département d'urbanisme de l'Université du Québec à 

Montréal, UQUAM), son réseau de bénévoles et sa belle solidarité citoyenne la Csur avance avec 

confiance dans son projet de développement durable et responsable qui veut ancrer la ruralité dans le 

21ième siècle. 

 

 

 

Suite 

Les dirigeants de la Coop Csur :André Racine, Ken Landry, 

Normand Molhant, Guy Guenette, Benoît Guichard, Lise Couët, 

Alexandre Zalac, Réjean Sauvé. 

Un focus groupe pour associer les citoyens au projet de 

développement durable de la municipalité. 
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240,000$ sur 4 ans 
pour expérimenter de 
nouvelles avenues en 
matière de 
développement 
communautaire.  

En juin dernier, la Coopérative de 
solidarité du Suroît (Csur) obtenait 

du ministère des Affaires 

municipales, des régions et de 
lõoccupation du territoire une 

subvention de 240,000$ dans le 

cadre de la mesure « laboratoires 
ruraux ». 

Ce laboratoire veut tester lõefficacit® 

du mode de gouvernance 
sociocratique pour associer les 

citoyens aux décisions concernant le 

développement de leur 
communauté. 

Cet événement est une preuve de 

reconnaissance de lõeffort des 
initiateurs du projet et une occasion 

formidable de tester les possibilités 

du mode de gouvernance 
sociocratique. 

Suite 

Le 23 juillet dernier, des membres européens 
du coll¯ge des professeurs de lõ£cole des 

chefs, dans le cadre de leur visite au Canada, 

rencontrait le comité de pilotage du projet de 
Très-Saint-Rédempteur.   

Sociogest et, lõ£cole internationale des chefs, 

sont associés au projet à la fois comme 
commanditaire et partenaire dõaffaire dans le 

soutien ¨ lõimplantation du  mode de 

gouvernance sociocratique. 

Ce qui se trame au Québec en matière de 

gouvernance citoyenne et de développement 

des communautés locales pourrait bien 
inspirer des initiatives en Europe et sõenrichir 

également des expériences en marche sur le 

vieux continent. 
 

La crise mondiale actuelle favorise la 

recherche de solutions qui veulent nous 
réapprendre à vivre ensemble en harmonie 

avec lõenvironnement.  Comme toujours, la 

n®cessit® est la m¯re de lõinvention.  

Les membres du comité de pilotage du projet en compagnie de visiteurs 
europ®ens.  Dans lõordre habituel, Gilles Charest, Benoît Guichard, André 
Racine, Lise Couët, Geneviève Wilson, Béatrix Piedtenu, Agnès Samson, Pierre 

Provencher et Normand Molhant. 
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RENCONTRE 

CITOYENNE 
 

 

Le 19 septembre 2009 : journée historique à Très-Saint-

Rédempteur.  Les élus et le conseil dôadministration de la 

Coop Csur rencontraient les citoyens pour poursuivre la 

réflexion sur la démarche de développement durable dans 

laquelle la municipalité souhaite sôengager. 

Cô®tait aussi lôoccasion pour le maire, Jean Lalonde, 

dôofficialiser le partenariat de la municipalit® et de la 

Coopérative Csur dans ce projet.  Les citoyens ont alors 

été invité à réfléchir sur la mise en îuvre de projets 

devant concrétiser le village dont rêvent tous ses citoyens 

pour ses enfants et petits enfants.   

Cette rencontre fut aussi lôoccasion dô®tablir les conditions 

de réalisation des projets futurs : préserver le caractère 

agricole et champ°tre du village, ®viter lôaugmentation des 

taxes et surtout maintenir lôharmonie sociale. 

Lôanimation de cette journ®e ®tait assur®e par les 

bénévoles de la Csur, accompagnés par les étudiants de 

lôEIDC.  Ces derniers avaient pour mandat de soutenir les 

animateurs locaux dans lôapplication du mode de 

communication et de prise de décision sociocratique. 

Suite 
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LE CONSEIL 

DôADMINISTRATION DU CENTRE 

MONDIAL DE SOCIOCRATIE  

Photos prises lors de la dernière rencontre du Centre mondial de sociocratie 

en avril 2009.  Voici les membres du conseil dôadministration. 

 

Gérard Endenburg, Wil Alberda, Annewiek Reijmer 

Jan Klomp, Ella ter Kuilen, Roel den Dunnen, Piet Slieker, Walter Hesselmans 

 

 

LE CONSEIL DôAMDMINISTRATION ET LE CERCL E 

GÉNÉRAL D U CENTRE MONDIAL DE 

SOCIOCRATIE  

 

¶ Gérard Endenburg, Wil Alberda, Roel den Dunnen, Gilles 
Charest 

¶ Piet Slieker, Ella ter Kuilen, John Buck, Annewiek 
Reijmer, Isabell Dierkers,  

¶ Pieter Van der Meche, Jan Klomp, Walter Hesselmans, 
Roel den Dunnen, Benoît Gagnon, Emile van Dantzig 

 

 

 

 Lõ£cole internationale des 

chefs est soutenue par le 

Centre mondiale de 

sociocratie. 
 

En avril dernier, un groupe de participants 

provenant de la Hollande, de lôAllemagne, de la 

Pologne et du Shrilanka terminait la formation 

de base du programme Diriger, selon le mode de 

gouvernance sociocratique.  

 

Cette initiative est le premier pas 

pour traduire le matériel 

de formation de lôEIDC en 

anglais et de sôouvrir 

dôautres possibilit®s ailleurs 

dans le monde. 

 

Notre ambition est dô°tre 

présent sur tous les continents 

dôici 2013.  Nous croisons les 

doigts. 


